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PETIT OURS BRUN

AVANTAGE CULTUREL

RÉSERVÉ
MEMBRES CLUB

-10FR.-10FR.

Comment devenir membre du Club ? Être abonné semestriel ou annuel complet (6 jours).
Retrouvez tous vos avantages (valables sur présentation de votre carte Club) sur
www.tdg.ch/club.
Abonnements et renseignements : 0842 850 150

Fr. 10 Fr. de réduction sur le prix du billet. Valable sur toutes les catégories de prix.
Pour toute commande sur www.rrp.ch en entrant le code promo 2017TRI024,
par téléphone au 022 309 00 40 ou parmail sur info@rrp.ch.

Samedi 3 mars 2018 à 14h & 17h
Dimanche 4 mars 2018 à 11h & 15h
Théâtre du Léman

PUBLICITÉ

Il a dit

«J’ai des réflexes 
d’ancien pauvre»
Fabrice Luchini, comédien, 66 ans, qui 
triomphe en ce moment au théâtre dans «Les 
écrivains parlent d’argent», à Paris. K
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L’édition en deuil
L'éditeur français Jean-Claude Lattès est mort 
samedi à Paris à l'âge de 76 ans. Il avait revendu à 
Hachette sa société, qui avait notamment publié 
«Un sac de billes» de Joseph Joffo en 1973.
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S Une série qui marche

Prolongée un an
La série quotidienne de TF1, 
«Demain nous appartient», 
lancée en juillet, sera diffusée 
une année supplémentaire.

Le festival hivernal a lancé sa pro-
grammation danse samedi soir au
Musée international de la Croix-
Rouge, affirmant le lien qu’il cul-
tive depuis maintenant trois ans
avec le bel espace de son sous-sol.
Une foule de presque deux cents
amateurs s’y est engouffrée pour
découvrir la création chorégra-
phique de Cindy Van Acker,
Knusa, qui venait se greffer sur
l’exposition d’une série photogra-
phique réalisée par Christian Lutz
à Las Vegas en 2014, Insert Coins.

Si l’artiste genevoise Maya
Bösch avait déjà défriché en no-
vembre dernier le territoire com-
mun de la photographie et de la
performance avec La forêt d’O, le
dialogue transdisciplinaire entre
le cliché fixe et le corps dansant
reste à nourrir. Cindy Van Acker
l’a fait, même si son interaction
avec la musique de Mika Vainio
(du groupe Pan Sonic) a pu éclip-
ser celle avec les panneaux lumi-

neux scrutant l’envers du décor
de la capitale de la machine à
sous. Les images de rues désertes,
de call-girls échouées ou de vaga-
bonds nocturnes accrochées sur
deux pans de mur faisant l’angle
ont certes inspiré le solo tout en
tremblements et en désarticula-
tions, mais en amont, en arrière-
plan.

En revanche, les détonations
vrombissantes et distordues de la
bande-son impriment aux mem-
bres de l’interprète des mouve-
ments en osmose. Au point qu’on
décèle parfois en Cindy Van Acker
la cheffe d’orchestre intégrale, de
pied en cap, du musicien finlan-
dais. Intégrale, et fichtrement in-
ventive: tantôt boussole affolée,
tantöt gendarme anarchiste ou
fœtus cabré tour à tour de dou-
leur et de volupté. Dans ses vête-
ments sombres, sous une cheve-
lure émancipée, la danseuse
creuse le sol de ses pieds, de ses
épaules ou du sommet de son
crâne. Sa pesanteur défiée ajoute
aux images la part abstraite à la-
quelle elles aspirent. 
Katia Berger

Festival Antigel Jusqu’au 17 fév. un 
peu partout à Genève, www.antigel.ch

Quand la danse fait de la 
photo un art abstrait
Antigel
Avec «Knusa/Insert 
Coins», la 8e édition joue 
l’interdisciplinarité entre 
danse, photo et musique

Cindy Van Acker fait écho aux images de Christian Lutz. 

Ils étaient des milliers, samedi à 
l’Arena, pour faire bombance de 
rap dernier cri. Adolescents, jeu-
nes adultes: 8500 personnes au to-
tal ont suivi le Beat Festival, se-
conde édition d’une manifestation 
qui n’en ramenait encore que la 
moitié l’an passé.

Le phénomène est connu, qui
se manifeste au quotidien sur Inter-
net. Damso, Roméo Elvis, Sofiane, 
Kaaris, Lorenzo, Caballero & Jean-
Jass... Belges ou Français, tous fran-
cophones à l’exception des Améri-
cains SuicideBoys, ces artistes font 
le buzz depuis l’été dernier, accu-
mulant des millions de vues à cha-
que nouvelle sortie de clip vidéo. 
Les retrouver à l’Arena en chair et 
en os constitue par conséquent un 
événement majeur pour la jeu-
nesse locale. Les 18-25 ans, voilà le 
gros des noctambules d’au-

Reportage

Monstre fiesta 
rap à l’Arena
Samedi, le second Beat Festival a réuni 8500 jeunes

Fabrice Gottraux
jourd’hui. Et leur musique préfé-
rée, c’est celle-là.

Des basses lourdes, un petit cla-
vier indolent: esthétique minimale 
pour résultat maximal. Quand Ro-
méo Elvis tombe la chemise sous 
les lumières de la scène, il suffit 
d’un DJ pour monter le son, plus 
une palette de copains, dont le Ge-
nevois Di-Meh, invité à le rejoindre.
«Ça pue la transe dans cette salle!» 
Et la foule suante reprend avec lui 
Bruxelles arrive. Le Beat est bien en-
gagé, qui va durer plus de huit heu-
res.

De l’ouverture à 18 h au final,
passé 2 heures du matin, l’am-
biance évoque un club géant. De la 
salle au fumoir en passant par les 
nombreux bars – «on vend surtout 
du Coca», répond le serveur –, c’est
un défilé de mode capuche et pan-
talon slim taille haute. «Des potes? 
Ils sont tous là!» lâchent ces trois 
ados d’à peine 15 ans. «C’est sur-
tout l’occasion de voir beaucoup de

rappeurs», note ce Marseillais, 
20 ans, qui précise toutefois être 
venu à Genève «pour un week-end 
de fête».

Intrigant, d’ailleurs, de com-
prendre ce qui motive les uns et les
autres. Lorsqu’on croise Lucie, 
14 ans, au sortir du show de Lo-
renzo, alias «l’empereur du sale», 
elle nous dit: «Pourquoi j’aime ça? 
Pour la déconne, simplement!» 
Mais les autres, Damso plus mélan-
colique, Sofiane existentiel, Suici-
deBoys torturés, ne disent-ils rien 
de plus profond? «Chez moi, tran-
quille, pourquoi pas. Mais ici, c’est 
la fête», répond Alain, 20 ans, de 
Genève.

Et la foule immense, dynami-
que, bruyante, qui ne cesse de se 
rencarder par téléphones interpo-
sés, s’interpelle, s’échauffe, 
s’éclate, fume, s’enivre, tombe 
dans les pommes parfois et festoie 
de plus belle. La douce odeur qui 
baigne l’Arena des travées à la 

scène peut même se targuer d’être 
parfaitement légale. CBD, le joint 
sans THC. Un stand valaisan en 
vend, déjà roulés, prêt à l’emploi. 
«Fume, fume à fond», c’est le doux 
refrain de Lorenzo. Lequel pré-
vient: «Mon prochain album va 
s’appeler Rien à branler, parce que
je m’en bats les couilles!» Approba-
tion du public. Voilà le résumé par-
fait de la soirée.

Ç’aurait pu être du rock, de la
chanson de marin. C’est du rap, 
question d’époque et de généra-
tion. Et le résultat n’est ni pire ni 
meilleur. Lorsque Kaaris le rap-
peur costaud crie «puuute» au final
de sa performance, le mot, aussi 
vulgaire et machiste soit-il, sonne 
comme un gimmick parmi 
d’autres. Le rap a ses codes. Les 
rappeurs leur histoire, vrai mel-
ting-pot socioculturel qui répond 
aux goûts variés d’un public sans 
hargne, sans peurs, juste content 
d’être là.

Le rappeur rennais Lorenzo, alias «l’empereur du sale», samedi à l’Arena pour The Beat Festival. LAURENT GUIRAUD

Le festival de BD d’Angoulême a
fait le pari de la jeunesse en attri-
buant samedi le Fauve d’or du
meilleur album à Jérémie Mo-
reau. Ce Français de 30 ans a été
récompensé pour La saga de
Grimr, qui nous emmène dans
l’Islande sauvage du XVIIIe siè-
cle. Il est le plus jeune lauréat du

Fauve d’or depuis 1997 et avait
face à lui neuf autres auteurs,
dont quatre femmes. Parmi elles,
la Française Marion Montaigne a
reçu le prix du public/Cultura
pour son album Dans la combi de
Thomas Pesquet, qui retrace le
parcours de l'astronaute. La
45e édition du Festival d’An-
goulême s’est achevée dimanche.
La manifestation sera présidée
l’an prochain par l’Américain Ri-
chard Corben, 77 ans, qui a reçu
le Grand Prix du festival, succé-
dant au Suisse Cosey. ATS

Angoulême, pari réussi
Bande dessinée
Le Fauve d’or du meilleur 
album a été décerné au 
Français Jérémie Moreau

parfaitement drivée par ses deux
directrices, Kate Reidy et Maria
Watzlawick. En 2019, Black Movie
fêtera ses vingt ans et cette édition
anniversaire (18 au 27 janvier) de-
vrait nous réserver des surprises.
121 films, dont Frost, le dernier
Sharunas Bartas, qui sort cette se-
maine, et 24 invités se sont suc-
cédé ces dix derniers jours. Silent
Mist de Miaoyan Zhang et Scaffol-
ding de Matan Yair se partagent le
Prix de la critique, et Les bienheu-
reux de Sofia Djama remporte ce-
lui du public. Pascal Gavillet

Black Movie sur des rails

Un peu plus de 30 100 festiva-
liers. L’affluence globale de la
19e édition du festival de films in-
dépendants Black Movie, qui
s’est achevée hier soir, a été plus
ou moins identique à celle de l’an
passé, tous programmes confon-
dus. On sent bien que la manifes-
tation est désormais sur des rails,

Cinéma
Comme l’an passé, le 
festival a attiré plus de 
30 000 spectateurs
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La Suisse, la France et les relations intimes…

Dans votre chronique publiée 
le 22 janvier dernier, vous 
expliquiez qu’à une époque, 
le viol dans le cadre du 
couple n’existait pas et que le 
devoir conjugal semblait 
comprendre une certaine 
obligation d’avoir des 
relations intimes avec son 
conjoint. J’ai lu un article 
français dans lequel un 
homme avait été condamné à 
payer 10 000 euros de 
dommages et intérêts pour 
ne pas avoir eu suffisamment 
de rapports avec sa femme! 
Cela existe-t-il aussi en 
Suisse?

Roger
Le Code civil français (CCF)

prévoit en son article 215 que 

Le conseil

Pascal Rytz
Avocat

«les époux s’obligent 
mutuellement à une 
communauté de vie» et, selon la 
jurisprudence de l’Hexagone, 
cette dernière comprend le fait 
d’avoir des relations intimes. De 
plus, l’article 242 CCF précise 
que le divorce peut être 
demandé par un époux lorsque 
des faits constitutifs d’une 
violation grave ou renouvelée 
des devoirs et obligations du 
mariage sont imputables au 
conjoint et rendent intolérable le 
maintien de la vie commune. 
Enfin, l’article 266 CCF dispose 
qu’il est possible de demander 
des dommages et intérêts quand 
le divorce est prononcé aux torts 
exclusifs d’un conjoint.

En France, il est donc 
envisageable de demander le 
divorce pour faute en cas 
d’absence de relations intimes 
et, si le Tribunal retient le tort 
exclusif du conjoint parce que 
celui-ci refuse d’honorer cet 
aspect de son «devoir conjugal», 
de réclamer à sa tendre moitié le 

unilatérale avant l’expiration du 
délai de deux ans de vie séparée 
lorsque des motifs sérieux qui ne 
sont pas imputables au 
demandeur rendent la 
continuation du mariage 
insupportable, surtout en cas de 
violence physique. Cette 
disposition est toutefois 
interprétée de manière très 
restrictive par le Tribunal 
fédéral, l’adultère n’étant par 
exemple pas suffisant.

Dans notre pays également,
les époux se doivent fidélité et 
assistance; la loi ne mentionne 
cependant pas un devoir 
d’entretenir des relations 
intimes. Il n’est donc pas 
possible d’admettre que le 
manque de relations sexuelles 
constituerait une faute grave 
permettant de demander le 
divorce immédiat et, a fortiori, 
des dommages et intérêts.

Une question? 
rytz@arcavocats.ch
http://www.arcavocats.ch

paiement d’une indemnité! 
Attention, cela ne signifie pas 
qu’un mari peut contraindre sa 
femme à l’acte sexuel, le viol 
conjugal étant également puni 

pénalement chez nos voisins, 
mais un refus systématique de 
câlins sur l’oreiller peut avoir 
des conséquences civiles…

En Suisse, la recherche de 
l’époux fautif dans la procédure 
de divorce n’a plus cours de nos 
jours. Tout au plus l’article 115 
CCS prévoit-il qu’il est possible 
de demander le divorce de façon 

«En Suisse, il n’est 
donc pas possible 
d’admettre que le 
manque de 
relations sexuelles 
constituerait une 
faute grave»

Tous les blogs sont sur 
http://blog.tdg.ch

Bimétal
Alexandre de Senarclens:
Réunie à l’initiative de la Cham-
bre de commerce, d’industrie et 
des services de Genève, une 
délégation de candidats aux 
prochaines élections cantona-
les a eu le privilège d’une visite 
passionnante chez Kugler 
Bimétal. Fleuron de l’industrie 
genevoise, l’entreprise spécia-
liste de l’alliage entre le bronze 
et l’acier vend ses pièces sur 
mesure à travers le monde dans 
les domaines de l’aviation, du 
transport et de l’hydraulique 
notamment. (…) Une nouvelle 
méthode de management 
misant sur la responsabilisation 
des employés, couplée à l’opti-
misation de l’ensemble de ses 
processus, ont permis à l’entre-
prise de renouer avec le succès. 
Fort de cette expérience, le 
directeur général souligne 
aujourd’hui l’importance de la 
flexibilité du temps de travail et 
de l’agilité dans le domaine de 
la formation. Élément décisif, 
l’entreprise partage ses bénéfi-
ces avec l’ensemble des sala-
riés sous la forme de bonus. (…)
adesenarclens.blog.tdg.ch

Salauds 
de pauvres
Pascal Holenweg: Le 2 octo-
bre 2017, la Commission de la 
concurrence (Comco) adres-
sait à la Ville de Genève une 
recommandation concernant 
la modification des modalités 
de versement de l’allocation 
de rentrée scolaire: de l’avis de 
la Comco, la restriction aux 
commerces de la Ville de 
Genève de la validité des bons 

que le Conseil municipal avait 
décidé de substituer aux verse-
ments était contraire au droit 
fédéral. Du coup, le prétexte 
fumeux du soutien au com-
merce genevois, allégué par les 
auteurs de la modification du 
Règlement relatif aux aides 
financières du Service social, se 
retrouve dissout dans sa propre 
insignifiance. Il ne reste donc 
comme motivation de cette 
modification que celle de bien 
faire comprendre aux bénéfi-
ciaires de ces aides dans quel 
mépris on les tient. Le Conseil 
administratif s’est hélas senti 
tenu de concrétiser le vœu de la 
majorité du Conseil municipal – 
on se demande au passage ce 
que le PDC, supposé être le 
«parti de la famille» (mais 
laquelle?) est allé faire dans 
cette galère – et a décidé de 
mettre tout de même sur pied 
(bot) ce qui tient à la fois de 
l’usine à gaz et de la stigmatisa-
tion sociale. (…)
causetoujours.blog.tdg.ch

The Humorist
Daniel Warner: «It’s not mine!» 
Roger Federer quipped to the 
crowd when a child’s crying 
disrupted play during one of his 
matches at the Australian Open.
Amid intense competition, the 
winner of 19 Grand Slam titles 
was able to interrupt his con-
centration to the delight of the 
crowd and an appreciative 
smile from his wife Mirka, mo-
ther of their four children. His 
immediate response rivaled one
of the legendary anecdotes 
involving the former Russian 
glamorous tennis pro Anna 
Kournikova.
danielwarner.blog.tdg.ch
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Onde verte

Thônex, 23 janvier A la lecture 
de l’article traitant des deman-
des d’arrêt par les usagers, je me 
permets quelques remarques 
quant à l’efficacité de cette 
«petite» mesure. Usager 
fréquent de la ligne 12, nous ne 
sommes passés sans nous 
arrêter à l’arrêt «Grangettes» 
que deux fois. Il y a pratique-
ment à chaque passage une 
personne ou deux qui interpel-
lent. Mais ce que je trouve plus 
agaçant, c’est un certain manque 
de cohérence quant à l’utilisa-
tion des feux de signalisation. Un 
seul exemple: entre «Grange-Fal-
quet» et «Place Favre», il y a 
deux passages réglés par des 
feux. Le premier à l’intersection 
avec le chemin du Vallon, le 
second à celle avec le chemin de 
la Montagne. Parti de «Grange 
Falquet», le tram reçoit son 
premier sésame assez rapide-
ment – quoique s’il roule un peu 
vite, il doive attendre l’ouverture
de son feu du chemin du Vallon. 
Mais à chaque arrivée à l’inter-
section suivante, il doit s’arrêter 

quelques précieuses secondes. 
Pas d’onde verte pour les TPG! 
Serait-il possible à messieurs les 
ingénieurs de déclencher ce 
sésame sans avoir à arrêter le 
tram? Je suis certain que les 
conducteurs apprécieraient, 
ainsi que les usagers.
Charles Hug

Durabilité
Vernier, 22 janvier Il fut un 
temps où le monde politique 
genevois, ému des outrages 
infligés à notre montagne 
mythique depuis plus d’un 
siècle, promit de cesser d’utiliser 
à tout-va la matière du Salève, et 
le nom même disparut du 
vocabulaire. En lisant l’article 
sur la reconversion de chemine-
ments de la ville à l’argilo-cal-
caire, peut-être bien que ledit 
calcaire vient aujourd’hui 
d’ailleurs, ou qu’ayant colmaté 
de vert les veines blafardes de la 
montagne, nous nous sommes 
affranchis de tout sentiment de 
culpabilité. N’empêche, si le 
Canton – et la Ville en l’occur-
rence – entendaient véritable-

ment appliquer leurs principes 
de développement durable, ils 
montreraient l’exemple et 
revêtiraient aussi leurs chemine-
ments de matériaux recyclés. Il 
est bien noble en effet de trier 
les matériaux issus des innom-
brables chantiers genevois mais 
si c’est pour ne savoir qu’en faire 
après coup, faute hélas de 
demande, l’effort consenti 
n’aura servi à rien.
Christina Meissner

Palestiniens
Genève, 23 janvier Je souhaite 
réagir à l’article de la TG de ce 
jour, «La colère gronde parmi les 
réfugiés palestiniens privés de 
dollars». Il serait utile de préciser 

que les États-Unis n’ont pas 
supprimé mais gelé la moitié de 
leur contribution à l’UNRWA dans 
l’attente de réformes demandées 
de longue date. Les USA, et 
également les principaux pays 
contributeurs européens, 
reprochent à l’agence onusienne 
sa complaisance, voire sa 
complicité dans l’entretien de la 
haine d’Israël, des juifs et des 
États-Unis dans les livres utilisés 
dans ses écoles et de tolérer dans 
ses hôpitaux du personnel 
ouvertement affilié au Hamas 
réclamant la destruction d’Israël. 
Sans nier l’utilité des écoles et des 
hôpitaux en Cisjordanie et à Gaza, 
les États-Unis reprochent à 
l’UNRWA de perpétuer le statut de 
réfugiés des Palestiniens de 
génération en génération en 
accordant le statut de réfugiés à 
tous les descendants, alors que le 
HCR ne reconnaît, lui, comme 
réfugiés que ceux qui ont fui leur 
pays. Lassés d’attendre des 
réformes indispensables qui ne 
viennent pas, les dirigeants 
américains ont au moins le mérite 
d’avoir rebattu les cartes d’une 
situation enlisée. Karin Rivollet

Écrivez-nous

À courrier@tdg.ch, ou à Tribune 
de Genève, courrier des lec-
teurs, case postale 5155, 1211 
Genève 11. Votre texte doit être 
concis (1400 signes maximum), 
signé et comporter vos adresse 
et téléphone.
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Il y a 1 an à Genève

Source: Service de protection de l’air. www.ge.ch/air

Indice de pollution calculé sur la base
des concentrations de NO2, O3, PM10IPAIR
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ECHELLE IPAIR*

CampagnePériphérieVille

Pollution de l ’air 

Après-midi

Matin

Direction et vitesse
du vent en Beaufort

Vent sur le lac

Prévisions personnalisées par téléphone:
0900 575 875 (Fr. 2.80/min) depuis le réseau
fixe suisse. Sur le web: www.tdg.ch/meteo

Max.Min.

Max.Min.

Max.Min.

Max.Min.

Max.Min.

Evolution à 5 jours

ZurichZurich

ZermattZermatt

SionSion

Saint-MoritzSaint-Moritz

Saint-GallSaint-Gall

NeuchâtelNeuchâtel

LucerneLucerne

LocarnoLocarno

LausanneLausanne InterlakenInterlaken

GenèveGenève

CoireCoire
BerneBerne

BâleBâle

> 90 %

60-90 %

40-60 %

10-40 %

< 10 %

Taux d’ensoleillement (aujourd’hui)

Fiabilité: 60%

Fiabilité: 65%

Fiabilité: 70%

Fiabilité: 75%

Fiabilité: 80%
Après une matinée 
souvent nuageuse ce 
lundi, des éclaircies se 
développeront sur la 
région. Les tempéra-
tures seront douces 
pour la saison et le 
vent sou�lera 
faiblement de 
direction variable.

Temps
calme

Météo News PRO
Votre nouvelle app météo 
gratuite. Scannez le code 
et installez-la ! 
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